
L’eau au jardin
> Les astuces de Philippe Munier(1)

Jardiner 
en respectant 
l’environnement
>> �Les jardineries 

s’engagent 

7 jardineries ou 
enseignes de 
bricolage sont 
signataires de la 
charte « Jardiner 
au naturel, ça 
coule de source ! » 
sur le territoire du SAGE Léon Trégor. 
Dès ce printemps, elles se sont enga-
gées auprès des collectivités et des as-
sociations pour la préservation de la 
qualité de l’eau, en mettant en avant 
auprès de leurs clients les techniques 
de jardinage au naturel.
Découvrez les solutions alternatives 
aux pesticides, les jardifiches… 
Et surtout, n’hésitez pas à demander 
conseil aux vendeurs.

Cette année s’annonce délicate au jardin, 
compte tenu des déficits pluviométriques 
enregistrés ces derniers mois. Quels 
conseils pour anticiper le manque d’eau ?
Le premier réflexe, qui permet d’éviter 
jusqu’à 80 % d’évaporation, consiste à 
pailler dès que possible, avec ce que l’on 
a sous la main : un peu de tontes fraîches, 
des tontes sèches en quantité plus impor-
tantes, des feuilles mortes, voire même des 
cartons ou des journaux humides. Il existe 
également une multitude de paillages dis-
ponibles dans les jardineries signataires de 
la charte « Jardiner au Naturel » (cacao, lin, 
écorces...). 
Je recommande également de vider les 
récupérateurs d’eau (en stockant l’eau 
disponible dans d’autres réservoirs), de 
les nettoyer. Sinon, il est encore temps de 
s’équiper. Ensuite il ne reste qu’à croiser les 
doigts en espérant que les précipitations 
soient suffisantes pour les remplir et tenir 
tout l’été.

Au potager, existe-t-il des variétés de 
légumes moins gourmands en eau ?
Malheureusement il n’existe pas de lé-
gumes véritablement résistants à la sé-
cheresse. En effet, pendant des siècles, ils 
ont été sélectionnés essentiellement sur 
leur capacité à absorber les sels nutritifs 
et l’eau. Il est possible cependant que cer-
tains légumes résistent mieux à la séche-
resse du fait d’une taille réduite pour une 
densité équivalente. 

Par exemple, les potimarrons pourraient 
tolérer des arrosages moins nombreux que 
les potirons. Mais cela n’a jamais été dé-
montré scientifiquement, à ma connais-
sance. 
Dans tous les cas, il est indispensable d’ap-
porter du compost au potager car un sol 
suffisamment chargé en humus retiendra 
beaucoup mieux l’eau au niveau des ra-
cines.

Et dans les jardins d’agréments ?
Pour les plantes ornementales, sélection-
nées pour leur capacité à fleurir, il y a da-
vantage de possibilités. 
Pour les jardins en bord de mer, les Olea-
ria sont très intéressants. Mais il existe 
une multitude d’espèces appropriées  : les 
cistes, les sédums, différentes espèces de 
graminées ou de sauges d’Afghanistan,…
Les plantes de rocailles telles que les valé-
rianes des murailles sont également dignes 
d’intérêt.

Un dernier conseil ?
Les plantes de terre de bruyères (hortensia, 
camélia…) sont très gourmandes en eau, 
avec une consommation pouvant atteindre 
30 litres d’eau par semaine ! 
Il est donc indispensable de les pailler au 
plus vite, faute de quoi un arrosage abon-
dant, voire une irrigation, serait indispen-
sable pour obtenir une belle floraison ! 
(cf. pour en savoir +).

• Dimanche 8 et lundi 9 avril
> Kastell Lys, à Santec
- �Ateliers de création de nichoirs à insectes sur 

le stand du Syndicat avec Philippe Munier (di-
manche à 16h30 / lundi à 15h30).

- �Conférence / discussion «  Accueillir les au-
xiliaires au jardin » avec Philippe Munier (di-
manche à 15h30).

- �Forum en extérieur « Quel intérêt d’accueillir 
les auxiliaires au jardin ? » avec Philippe Mu-
nier (lundi à 16h30).

• Vendredi 27 avril 
> �Conférence sur le jardinage écologique à 

Guiclan (salle du Triskell à 20h). 
Présentation des plantes compagnes au po-
tager, échanges autour d’un jardin éphémère 
de fleurs et légumes.

• Dimanche 20 mai après midi
> �Le mariage de l’eau et du verre, à Saint-

Thégonnec (spectacle avec la compagnie 
Schpouki Rolls, randonnées,…), au kandi du 
Fers.

Agenda

(1) Paysagiste conseil et chroniqueur radio
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• �Jardins secs, s’adapter au manque d’eau
Éditions Terre vivante

• Jardifiche : les paillis
• Livret « Engrais et amendements au jardin »

Pour en savoir +
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Qualité de l’eau du bassin versant

Normes de distribution de l’eau potable au robinet et objectifs de la Directive Cadre 
sur l’Eau à atteindre d’ici 2015 :
Nitrates < 50 mg/l / Pesticides < 0,1 µg/l

NITRATES PESTICIDES (1)

Glyphosate AMPA

Rivière PENZÉ/Coz Pors/Saint-Thégonnec	 32 mg/l	 < 0,05 µg/l	 < 0,05 µg/l
Prise d’eau du Syndicat des Eaux de la Penzé		  	

Captage souterrain/Bodinéry	 57 mg/l	 -	 -
Saint-Thégonnec	

Eau distribuée au robinet	 38 mg/l	 -	 -

Eau distribuée au robinet	 37 mg/l	 < 0,05 µg/l	 < 0,05 µg/l

Rivière PENZÉ/Amont confluence Coatoulzach	 44 mg/l	 < 0,05 µg/l	 0,14 µg/l
Guiclan/Saint-Thégonnec	 	 	 (nov. 11)

Rivière COATOULZACH/Penhoat/Taulé	 34 mg/l	 < 0,05 µg/l	 < 0,05 µg/l
Prise d’eau du Syndicat Mixte de l’Horn

Rivière PENZÉ/Guillian Peres	 44 mg/l	 < 0,05 µg/l	 0,1 µg/l
Guiclan/Taulé		  	 (oct./nov. 11)

Rivière ÉON/Amont Pont Éon	 82 mg/l	 < 0,05 µg/l	 < 0,05 µg/l
Plouénan		  	

Rivière TRAON GALL/	 86 mg/l	 0,19 µg/l	 0,43 µg/l
Amont Station épuration/Saint Pol de Léon		  (oct. 11)	 (oct. 11)

Ruisseau du FROUT	 69 mg/l	 < 0,05 µg/l	 < 0,05 µg/l
Carantec/Henvic/Taulé		  	

> Teneurs maximales
(octobre 2011-février 2012)

11,2 km, soit environ 3 heures (variante possible : 8 km)
Détails du circuit sur :
- www.guiclan.fr/decouvrez-guiclan/chemins-de-randonnees.html (Mairie de Guiclan)
- http://trotteursdelapenze.free.fr (Les trotteurs de la Penzé)

Les « demoiselles » se différencient de leurs cousines 
les libellules notamment par la position de leurs ailes 
au repos. Pour les premières, elles sont à la verticale 
alors que pour les secondes elles sont à plat. 

Les libellules sont des insectes aquatiques. 
La forme ailée correspondant au stade adulte. 

Ce kit de franchissement facilite la remontée 
des truites dans la buse (sous la route), 
vers leurs zones de frayères en amont.

Au mois de décembre, vous aurez peut-être 
la chance de voir des saumons creuser leur
nid dans les galets pour se reproduire.

Cette passe à poissons 
permet aux espèces 
migratrices de franchir 
une chute d’eau 
de plus d’un mètre.

Les renoncules, plantes aquatiques, forment des tapis 
dans la Penzé et sont en fleur au printemps.

La balsamine est une plante invasive, provenant 
de l’Himalaya occidental, qui colonise les berges 
de la Penzé au détriment des espèces locales.

À la découverte des milieux aquatiques
>> Circuit des moulins au bord de la Penzé 

Et au fil de votre balade, vous pourrez également observer :


